
Présentation de l'église Saint Germain de Blanzaguet 

1 - Intérêt de l’édifice

Outre son ancienneté et la qualité de sa construction, l’église Saint-Germain de Blanzaguet tire
parti de sa situation en face du château de Belcastel (Lacave, non protégé MH), sur une terrasse
alluviale de la rive droite de la Dordogne.

L’édifice roman date la fin du 12e siècle ou début du 13e siècle, avec à l’origine un choeur semicirculaire
en pierre de taille, une travée d’avant-choeur avec colonnes et chapiteaux sculptés et
peints, et une nef rectangulaire simplement charpentée et construite en petit appareil de
maçonnerie allongé voire cubique.

Après la guerre de Cent ans, aux 15e ou 16e siècles, l’édifice a été rehaussé d’un clocher et
agrandi d’une chapelle de style gothique côté sud. La sacristie a ensuite été rajoutée au 19e
siècle, en même temps qu’une fausse voûte d’arêtes posée sur la nef.

L’édifice possède des traces de décor peint sous les badigeons modernes (notamment sur les
colonnes et la voûte de la travée de choeur).

2 - Etat de conservation

L’édifice présente de sérieux désordres pour lesquels il est recommandé de réaliser une étude de
diagnostic avant travaux auprès d’un maître d’oeuvre, permettant de vérifier la cause des
dégradations et proposer des solutions sur les points suivants :

- le côté nord de l’édifice est considérablement enterré par le cimetière, ayant suscité des
remontées d’humidité à l’intérieur ; les contreforts côté nord sont ruinés ;

- côté sud de la nef, les maçonneries en pied de mur se sont considérablement dégradées à
cause de remontées d’eau, notamment récemment en raison d’un caniveau en ciment
contre une tombe ;

- le choeur présente une couverture en ardoises à reprendre, avec absence de gouttières ;
- le clocher présente une couverture en ardoises hors d’usage, une génoise abîmée et deux
baies ouvertes sans protections contre les intempéries et volatiles ;

- la nef présente une couverture en tuiles plates défectueuse, une charpente en mauvais état
côté nord (muraillère à nu) et d’importantes fissures de maçonneries sur le côté sud
(dégradation très récente et à surveiller avec pose de témoins ?) ;

- la sacristie présente un affaissement dans l’angle sud-ouest, ayant entraîné une grande
fissure au niveau de la fenêtre et un décollement de la nef (cause de fissures sur la nef ?) ;

- la façade ouest de la nef a été récemment recouverte d’un enduit de nature indéterminée ;

- l’intérieur de l’édifice est dans un mauvais état général avec des enduits en partie ruinés et
des traces d’infiltrations au niveau des voûtes de la nef.

Il conviendrait de procéder à des travaux en 3 temps :

- tranche 1 (extérieur) : réfection des couvertures du choeur, du clocher et de la nef, avec
pose de gouttières raccordées et reprises éventuelles des charpentes (sous réserve du diagnostic), des 
maçonneries et menuiseries des baies du clocher, ainsi qu’une
intervention d’urgence sur la sacristie (à consolider ou à démolir ?) 



- tranche 2 (extérieur) : réfection des maçonneries des façades, avec assainissement côté
nord, restauration des contreforts (changements de pierres et restitution des glacis),
consolidation des fissures côté sud et rejointoiement (en évitant tout sablage pour
conserver les traces de taille et mortiers anciens)

- tranche 3 (intérieur, pouvant être phasée en 2 temps ?) : restauration et mise en valeur du
choeur, chapelle et nef, avec reprise des enduits en partie basse, purge des enduits
défectueux sous réserve de sondages en recherche de peintures murales, et remise et remise en
état par badigeons de propreté (ou enduits colorés différenciés par parties ?)


